Préparation d’une activité sur le conte « Pierre et le loup »  

de Serge Prokovieff pour une classe primaire

Année / cycle  : 2ème primaire / 2ème cycle

Compétences disciplinaires prioritaires rédigées sous forme opérationnelle : 

· savoir représenter à l’aide d’un bricolage ( ici : dessin), le titre d’un conte donné

· savoir expliquer aux autres élèves de la classe dans une activité en cercle, un bricolage, un dessin réalisé

· savoir imaginer un petit peu le déroulement d’une histoire, d’un conte à l’aide uniquement des images de l’histoire

· savoir mimer un instrument  fort connu

· savoir compléter un texte à trous pendant qu’un CD passe 

-    savoir compléter un texte à trous d’abord sans l’aide du CD d’origine et     ensuite, avec le CD

· percevoir et différencier les sons d’instruments entendus.

Durée de l’activité : tout dépendra du nombre d’élèves mais 1h30– 2heures devrait suffire. L’activité sera de préférence située « à cheval » sur une récré (une heure – une heure et demie avant et la fin– la synthèse– après).

Prérequis : -   avoir un minimum de connaissances sur les différents instruments
 de musique (les plus connus).

· savoir écouter attentivement un CD d’une vingtaine de minutes.

· avoir quelques capacités de base en dessin et bricolage.

· être capable expliquer par quelques phrases un bricolage réalisé.

· être respectueux des pensées des autres (ici : dessins + explications)– les écouter.

· être capable de repérer les images intruses dans un ensemble d’images donné (ici : les instruments non présents dans le conte de « Pierre et le loup).

Matériel nécessaire : -  1 livre du conte « Pierre et le loup » où l’histoire y est.

racontée (si possible, un livre de taille assez importante avec des  grandes images) 

· l’histoire de « Pierre et le loup » racontée sur CD SANS le bruitage des instruments derrière

         


     -    les instruments joués dans le conte sur un CD (de 

préférence) ou sur cassette vidéo (si possible adapté     aux enfants de 2ème primaire

- 
des feuilles de papier dessin (blanches)

· du matériel de bricolage de base : crayons de couleurs, marqueurs de couleurs, ciseaux, colle, feuilles de papier de couleur, papier crépon

· des images en couleur des instruments joués dans le       conte et également des images couleur de différents autres instruments

Déroulement de l’activité :

Mise en situation :  

Tout d’abord, ,on explique aux enfants qu’on va travailler sur un conte appelé « Pierre et le loup » (le titre du conte sera noté au tableau).

On ne leur donne aucun indice sur ce quoi le conte va parler et on leur demande de dessiner en imaginant (avec le matériel de bricolage qu’on aura mis à leur disposition au fond de la classe) de quoi ce conte va bien pouvoir parler (les personnages, l’histoire, à quel endroit, ….). Bien sûr, pour limiter un maximum les déplacements, on enverra deux – trois enfants à la fois choisir le matériel qu’ils voudront et on leur demandera de ne pas être à plus de 3 au fond de la classe quand ils voudront changer de matériel. On laisse les enfants faire cela pendant une bonne vingtaine de minutes en vérifiant bien que tous les élèves soient actifs et essayer de les stimuler s’ils n’ont pas d’idée (durée : 25 min).

Ensuite, on leur demande de prendre leur dessin et leur chaise au fond de la classe et de faire un grand cercle autour de l’instituteur. Et chacun à leur tour, ils vont expliquer leur dessin, le commenter, expliquer par quelques phrases quelle histoire ils voient derrière ce titre, où cela se passe-t’il, etc.… (durée : 15min)
L’activité :

Après cette introduction faite grâce à l’éveil artistique des enfants, les enfants restent assis en cercle et l’instituteur, restant debout au milieu, va leur montrer chaque image du livre pour qu’ils puissent avoir une vision d’abord fort « globale » de l’histoire mais sans rien du tout leur expliquer (durée : 5 min). 

Quand cela est fait, l’instituteur, toujours debout au centre du cercle et avec les enfants en cercle autour de lui, fait passer aux enfants le CD de « Pierre et le loup » (histoire racontée SANS les instruments) et montre les images du livre pendant que le CD tourne (durée : + / - 30 min). 

Ensuite, l’instituteur repasse l’histoire de « Pierre et le loup » sur CD mais cette fois ci, les personnages seront représentés par les différents instruments (flûte, haut bois, clarinette, basson, …). Les enfants ré - écouteront attentivement le conte accompagné des instruments. L’instituteur pourra par exemple arrêter après chaque présentation d’un instrument pour voir si les enfants visualisent bien de quel instrument il s’agit. On demandera à un enfant qui voit de quel instrument il s’agit de l’imiter comme s’il en jouait. L’instituteur ne montrera en tout cas pas encore les images des différents instruments présents dans le conte.

Synthèse :  
L’histoire tapée à l’ordinateur est remise aux élèves et le texte comporte de nombreux trous (voir feuille annexe). Au début, on laisse les élèves le compléter (au crayon pour pouvoir le corriger après seulement à l’encre). Au bout de 2 - 3 minutes, l’instituteur repasse le CD ( 2 fois ) pour l’ensemble de ses élèves avec arrêt après chaque trou pour laisser aux enfants le temps de noter. 

Ensuite, ils devront relier chaque animal à l’instrument auquel il était associé. Il y aura chaque fois de la place pour qu’ils puissent noter à côté de la photo de l’animal, le nom de l’animal et à côté de la photo de l’instrument, le nom de l’instrument pour qu’ils puissent se souvenir plus facilement. Si possible et trouvé, l’instituteur leur fera écouter un extrait de l’instrument en question pour que les enfants puissent mieux visualiser.

Et enfin, un petit jeu : le professeur affiche des images de beaucoup d’instruments différents au tableau, leur met à chaque instrument un numéro et demande à chaque élève de prendre une feuille de brouillon et de noter quels sont les instruments non entendus dans le conte et quel est le nom de ceux qui sont entendus et affichés au tableau.

ANNEXE (TEXTE « A TROUS » POUR LA SYNTHESE)

Remarque :  les mots qui seraient supprimés sont mis entre parenthèses et italique.

« PIERRE ET (LE LOUP) »    DE SERGE PROKOFIEV

Un beau matin Pierre ouvrit la porte du jardin et s’en alla dans les prés verts. Sur la plus haute branche d’un grand (arbre), était perché un petit (oiseau), ami de Pierre. « Tout est calme ici. » gazouillait-il gaiement. Un canard arriva bientôt en se dandinant, tout heureux que Pierre n’ait pas fermé la porte du jardin. Il en profita pour aller faire un plongeon dans la mare, au milieu du pré. Apercevant le canard, le (petit oiseau) vint se poser sur l’herbe tout près de lui. « Mais quel genre d’oiseau es-tu donc, qui ne sait voler ? » dit-il en haussant (les épaules).

À quoi le canard répondit : « Quel genre d’oiseau es-tu qui ne sait pas nager ? » Et il plongea dans la mare. Ils discutèrent longtemps, le canard nageant dans la mare, le petit oiseau (voltigeant) au bord.

Soudain quelque chose dans l’herbe attira l’attention de Pierre, c’était le (chat) qui approchait en rampant. Le chat se disait : « L’oiseau est occupé à discuter. Je vais en faire mon (déjeuner). »

Et comme un voleur, il avançait sur (ses pattes) de velours. « Attention », cria Pierre, et l’oiseau aussitôt s’envola sur l’arbre.

Tandis que du milieu de (la mare), le canard lançait au chat des ( ’ coin-coin ») indignés. Le chat rôdait (autour) de l’arbre en se disant : ’ Est-ce la peine de grimper si haut ? Quand j’arriverai, l’oiseau se sera envolé. »

Tout à coup (Grand-père) apparut. Il était mécontent de voir que Pierre était allé dans le pré. « L’endroit est dangereux. Si un loup sortait de (la forêt), que ferais-tu ? » Pierre ne fit aucun cas des paroles de son grand-père et déclara que les grands garçons n’avaient pas peur des loups. Mais Grand-père prit Pierre par (la main), l’emmena à la maison et ferma à clé la porte du (jardin).

Il était temps. À peine Pierre était-il parti, qu’un gros (loup gris) sortit de la forêt. En un éclair, le chat grimpa (dans l’arbre). Le canard se précipita hors de la mare en (caquetant).

Mais malgré tout ses efforts, le loup courait (plus vite). Le voilà qui approcha de plus en plus près, plus près, il le rattrapa, s’en saisit et (l’avala) d’un seul coup.

Et maintenant voici où en étaient les choses : le chat était (assis) sur une branche, l’oiseau sur une autre, à bonne distance du chat, bien sûr, tandis que le loup faisait le tour de l’arbre et les regardait tous deux avec des yeux (gourmands).

Pendant ce temps, derrière la porte du jardin, Pierre (observait) ce qui se passait, sans la moindre frayeur. Une des branches de l’arbre, autour duquel tournait le loup, s’étendait jusqu’au mur. Pierre s’empara de la branche, puis monta dans l’arbre.

Alors Pierre dit à l’oiseau : « Va (voltiger) autour de la gueule du loup mais prends garde qu’il ne t’attrape. » De ses ailes, (l’oiseau) touchait presque la tête du (loup) qui sautait furieusement après lui pour l’attraper. Oh que l’oiseau agaçait le loup !

Et que le loup avait envie de (l’attraper) ! Mais que l’oiseau était bien trop (adroit) et le loup en fut pour ses frais. Pendant ce temps, Pierre fit à la corde un nœud (coulant), et les descendit tout doucement.

Il attrapa le loup par la (queue) et tira de toutes ses forces. Le loup, se sentant pris, se mit à faire des bonds sauvages pour essayer de se (libérer). Mais Pierre attacha l’autre bout de la corde à (l’arbre), et les bonds que faisait le loup ne firent que (resserrer) le nœud coulant.

C’est alors que les (chasseurs) sortirent de la forêt. Ils suivaient les traces du loup et tiraient des coups de (fusil). Pierre leur cria du haut de l’arbre : « Ne tirez pas. Petit (oiseau) et moi, nous avons déjà attrapé le loup. Aidez-nous à l’emmener au (jardin zoologique). »

Et maintenant, imaginez la marche triomphale : Pierre est en (tête); derrière lui, (les chasseurs) traînaient le loup, et, fermant la marche le (Grand-père) et le (chat). Le grand-père, mécontent, hochait la tête en disant : « Ouais ! Et si Pierre n’avait pas attrapé le loup, que serait-il arrivé ? »

Au-dessus d’eux, l’oiseau voltigeait en gazouillant : « Comme nous sommes (braves), Pierre et moi. Regardez ce que nous avons (attrapé). »
